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PRÉFACE
La problématique des algues bleu-
vert découle en grande partie de la
pression exercée par les activités
humaines à l’échelle d’un bassin
versant. Plus spécifiquement, la
prolifération d’algues bleu-vert est
une conséquence directe de la quan -
tité de phosphore qui est disponible
dans un lac ou dans un cours d’eau.
Le phosphore provient de sources
multiples : les activités domestiques,
agricoles et industrielles dont entre
autres, le traitement des eaux usées.
L’importance de ces sources de
phosphore varie en fonction de la
quantité produite par chaque activité
et de la performance des ouvrages de
traitement qui ont été mis en place
pour assainir les eaux et réduire le
phosphore. 

Dans le cas des activités humaines,
lorsqu’elles sont pratiquées suffisam -
ment loin du plan d’eau, elles per -
mettent la rétention du phosphore
par le sol et son utilisation par la
végétation, notamment les végétaux
que l’on trouve dans la bande
riveraine. Dans les cas où de telles
activités sont pratiquées près du
milieu riverain et qu’elles ne sont pas
encadrées correctement, elles devien -
nent des sources de contamination
pour le milieu aquatique. 

Parmi les activités humaines, celles
reliées à l’habitation constituent, à
cause de leur importance, l’une des
sources de dégradation de la qualité
de l’eau des lacs et des cours d’eau.
Ainsi, les eaux usées générées par les
résidences situées aux abords des lacs
de villégiature constituent à diffé -
rents degrés, des sources d’éléments
nutritifs qui, présents en trop grande
quantité, stimulent la croissance des
algues.

Les dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées ont donc
un impact sur l’environnement selon
les caractéristiques des sites et du
terrain naturel, les caractéristiques
des équipements installés, leur âge,
leur emplacement par rapport au
plan d’eau, le respect des normes qui
étaient en vigueur au moment de leur
installation et la mise en application
des recommandations relatives à leur
utilisation et à leur entretien.

Ainsi, toute démarche visant à
élaborer un plan d’action en vue de
réduire l’impact des dispositifs
d’évacuation et de traitement des
eaux usées sur les écosystèmes
aquatiques exige de connaître leur
degré de performance afin de mettre
en place des programmes de mise à
niveau.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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1
Introduction
1.1
Objectifs généraux
Le Guide de relevé sanitaire des
dispositifs d’évacuation et de traitement
des eaux usées des résidences isolées
situées en bordure des lacs et les cours
d’eau (relevé sanitaire) propose un
outil permettant de recueillir l’in -
formation de base en vue d’analyser,
d’interpréter et de présenter les
résultats d’une évaluation de per -
formance des dispositifs de trai -
tement des eaux usées des résidences
situées dans un secteur donné. Cet
outil permettra aux municipalités de
dresser le portrait d’ensemble de ce
secteur, d’élaborer et d’appliquer des
stratégies de résolution de problèmes.
À la suite de cette évaluation, les
municipalités seront en mesure,
entre autres, de :

• sensibiliser leurs citoyens afin de
les amener à comprendre que la
qualité des eaux de surface et des
eaux souterraines est étroitement
liée à l’efficacité de leur dispositif
d’évacuation et de traitement des
eaux usées;

• élaborer et mettre en œuvre un
plan d’action visant à mettre à
niveau des dispositifs d’évacuation
et de traitement des eaux usées.

Le relevé sanitaire des dispositifs 
de traitement des eaux usées des
résidences situées en bordure des lacs
et des cours d’eau s’inscrit dans 
une démarche structurée visant à
contrôler la pression exercée par des
dispositifs de traitement et d’éva -
luation sur les lacs et les cours d’eau.

Il permettra également aux citoyens
qui habitent, utilisent ou fréquentent
ces milieux pour y pratiquer de
multiples activités de connaître dans
quelle mesure ils doivent corriger les
dispositifs de traitement des eaux
usées afin d’éviter toute forme de
dégradation irréversible du milieu.
Cette démarche, tout en assurant une
meilleure protection de l’environne -
ment, préservera la valeur des inves -
tissements des riverains, notamment
celle des immeubles, puisque leur
valeur est établie en fonction de
plusieurs facteurs, dont la qualité des
eaux superficielles et des eaux sou -
terraines, permettra de conserver les
usages reliés à l’eau tels : la baignade,
la pêche, la voile, etc. 

1.2
Domaine d’application
Le domaine d’application du présent
guide est celui du champ d’application
du Règlement sur l’évacuation et le
traitement des eaux usées des rési -
dences isolées (Q-2, r.8) soit les
résidences isolées et les autres
bâtiments qui rejettent exclusive -
ment des eaux usées d’origine domes -
tique et qui ne sont pas raccordés à
un système d’égout autorisé en vertu
de l’article 32 de la Loi sur la qualité
de l’Environnement (LQE). 

Ce guide ne vise pas les dispositifs
d’évacuation et de traitement des
eaux usées des bâtiments et des
établissements dont le débit quoti -
dien d’eaux usées domestiques est
supérieur à 3 240 litres par jour. 

2
Système de classification 
des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux 
usées

Le système de classification des dis -
positifs d’évacuation et de traitement
des eaux usées est basé sur une
évaluation du rendement de ces
systèmes. Pour ce faire, différentes
données sont colligées et analysées
afin de déterminer le degré d’impact
de chaque dispositif de traitement
sur les eaux souterraines et les eaux
superficielles des lacs et des cours
d’eau. 

Le degré d’impact peut être de trois
intensités : 

• aucune contamination; 
• source de contamination indirecte

des eaux de surface et/ou des eaux
souterraines; 

• source de contamination directe
des eaux de surface et/ou des eaux
souterraines.

Aucune contamination
Le dispositif de traitement et d’éva -
cuation des eaux usées d’une rési -
dence isolée ou d’un autre bâtiment
de la catégorie « aucune contami -
nation » est bien situé par rapport à
un lac ou à un cours d’eau et est
construit dans une couche de sol
naturel qui respecte, en fonction du
type de dispositif de traitement, les
normes relatives à l’épaisseur de la
couche et à la perméabilité du sol du
terrain récepteur.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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Source de contamination indirecte
Cette catégorie regroupe les dispo -
sitifs dont les caractéristiques du site
et du sol du terrain naturel sont telles
que le degré de traitement fourni par
le dispositif d’évacuation et de
traitement des eaux usées, installé
sur le site, est insuffisant avant que
les eaux entrent en contact avec les
eaux superficielles et les eaux sou -
terraines. Elle regroupe également
les systèmes qui sont situés trop près
d’un lac, d’un cours d’eau, d’un
marais ou d’un étang et qui ne
permettent pas de compléter le
traitement par polissage, dont la
réduction des nutriments.

La démarche d’évaluation pour
classer un dispositif de traitement
repose principalement sur les carac -
téristiques du terrain naturel (épais -
seur de la couche, perméabilité,
profondeur des eaux souterraines),
les caractéristiques du système de
traitement et son emplacement par
rapport au plan d’eau et ce, sans que
l’on procède à une expertise détaillée
terrain par terrain comme le requiert
l’article 4.1 du Règlement Q-2, r.8.

Source de contamination directe
Les caractéristiques du terrain et du
sol naturel ainsi que les caracté -
ristiques du dispositif d’évacuation
et de traitement des eaux usées font
en sorte qu’il n’y a pas de traitement
avant que les eaux usées ou les
effluents entrent directement en
contact avec les eaux superficielles
ou la surface du sol. Généralement,
ces cas de contamination sont faciles
à repérer, puisqu’il existe une évi -
dence visuelle de contamination.

2.1
Classification du rendement
de dispositifs d’évacuation et
de traitement des eaux usées
Aux fins du relevé sanitaire, les
dispositifs d’évacuation et de trai -
tement des eaux usées sont répartis
en trois classes selon leur degré
d’impact sur les eaux souterraines et
les eaux superficielles de surface. Ces
classes sont : A, B et C. 

2.1.1
Les dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées 
de classe A
Les dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées de classe A
sont des dispositifs qui ne constituent
pas de foyer de nuisances ou de source
de contamination indirecte ou
directe des eaux souterraines et des
eaux superficielles. 

Les dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées de classe A
sont construits dans des sols possé -
dant les caractéristiques néces saires
pour traiter les eaux usées ou com -
pléter le traitement d’effluents de
systèmes de traitement « sans sol1 »
lors de leur infiltration dans le terrain
récepteur et ce avant qu’elles ne
rejoignent les eaux souterraines et
les eaux superficielles. Ces dispositifs
sont également bien situés par
rapport à un lac ou un cours d’eau. 

L’existence d’un permis municipal
et de données sur les dispositifs de
traitement dans les dossiers muni -
cipaux ne justifie pas l’attribution de
la classe A à un dispositif d’éva -
cuation et de traitement des eaux
usées.

De même, l’absence d’un permis
municipal et d’informations dans les
dossiers d’une municipalité ne
justifie pas d’accorder une classe par
défaut sans au préalable avoir établi
que les éléments requis pour attribuer
cette classe sont présents.

Le Règlement Q-2, r.8 n’exige pas la
reconstruction d’un dispositif d’éva -
cuation et de traitement des eaux usées
de classe A et il n’est pas nécessaire de
le remplacer même si le dispositif n’est
pas conforme en tout point.

2.1.2
Les dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées 
de classe B
Les dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées de classe B
sont des dispositifs qui constituent
des sources de contamination indi -
recte. 

Ces dispositifs de classe B sont cons -
truits sur ou dans des sols ne possé -
dant pas les caractéristiques néces -
saires pour permettre le trai tement
ou compléter le trai tement par
infiltration des eaux clarifiées ou de
l’effluent d’un système de trai tement
secondaire ou secondaire avancé, et
ce, avant qu’elles ne rejoi gnent les
eaux de surface et/ou les eaux sou -
terraines. Cette classe regroupe
également les dispositifs qui sont
situés trop près d’un lac où d’un cours
d’eau. 

6

1 L’expression sans sol désigne un système
importé où tout le milieu filtrant ou le
mode de traitement sont importés.
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Le Règlement Q-2, r.8 n’exige pas auto -
matiquement la reconstruction des
dispositifs d’évacuation et de traitement
des eaux usées de classe B puisque la
preuve de contamination est établie de
manière indirecte par inférence aux
normes qui garantissent une épuration
efficace et complète des eaux usées. La
mise à niveau de ces dispositifs constitue
l’une des mesures importantes pour
assainir et protéger les lacs et les cours
d’eau, d’autant plus qu’avec le temps,
ces dispositifs sont appelés à faire partie
de la classe C. 

Bien qu’individuellement ces dispo -
sitifs semblent, à cause de leur faible
débit, ne pas avoir d’impact signi -
ficatif sur un lac ou un cours d’eau,
l’effet cumulatif des rejets, en parti -
culier des éléments nutritifs, entraîne
une dégradation soutenue et il
devient nécessaire et prioritaire de
corriger de tels dispositifs si l’on veut
réduire au minimum l’impact des
dispositifs de traitement d’eaux usées
sur les lacs et les cours d’eau. La pré -
sence de ces dispositifs représente un
risque non négligeable de conta -
mination des eaux de surface et/ou
des eaux souterraines.

La détermination des dispositifs
d’évacuation et de traitement des
eaux usées de classe B n’est pas facile,
car le degré de contamination n’est
pas établi à partir d’une simple
constatation, mais par une relation
d’inférence aux caractéristiques mini -
males du terrain récepteur et de la
distance qui sépare le dispositif du
plan d’eau permettant d’assainir les
eaux lors de leur infiltration dans le
sol; voilà l’objectif du relevé sanitaire.

2.1.3
Les dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées 
de classe C
Les dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées de classe
C sont des dispositifs qui constituent
des foyers de nuisances et/ou des
sources de contamination directe de
l’environnement. Ces dispositifs
correspondent à l’une ou l’autre des
situations suivantes :

• absence de dispositif d’évacuation
et de traitement des eaux usées;

• déversement direct des eaux usées
dans l’environnement;

• présence d’une conduite de trop-
plein;

• présence de résurgences.

La correction des dispositifs d’évacuation
et de traitement des eaux usées de classe
C est obligatoire en vertu du Règle -
ment Q-2, r.8, et ce, peu importe qu’un
relevé sanitaire ait contribué ou non à
leur détermination. 

Bien que le relevé sanitaire constitue
un outil servant à mettre à jour les
dispositifs d’évacuation et de trai -
tement des eaux usées de classe C, il
est surtout destiné à faire corriger les
foyers indirects de contamination
des eaux souterraines et des eaux
superficielles (classe B), beaucoup
plus nombreux.

2.2
Critères de classification
d’un dispositif de traitement
des eaux usées  
Pour diagnostiquer le rendement des
dispositifs d’évacuation et de
traitement des eaux usées selon les
classes A, B et C, deux critères sont
utilisés : 

• les caractéristiques du site et du sol
du terrain naturel;

• l’emplacement du dispositif de
traitement par rapport au lac ou
au cours d’eau.

2.2.1
Caractéristiques du terrain 
et du sol naturel
Les caractéristiques du site et du
sol du terrain naturel influencent
la performance d’un dispositif de
traitement des eaux usées ou d’un
dispositif de polissage d’effluents de
système de traitement en permettant
le contact des eaux avec les bactéries
responsables de leur traitement lors
de leur infiltration dans le sol. En
effet, la biodégradation de la matière
organique et la réduction des orga -
nismes pathogènes s’effectuent au
moment de l’infiltration des eaux
dans le sol grâce à l’action des bac -
téries qui utilisent l’oxygène présent
dans le terrain récepteur. Pour que le
traitement soit efficace, les eaux usées
doivent être mises en contact,
pendant une période de temps suffi -
samment longue, avec les bactéries
et ces dernières, avec l’oxygène
provenant de la surface. 

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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Ainsi, toute l’épaisseur de la couche
de sol du terrain récepteur doit être
perméable à l’air et à l’eau. Cette
couche de terrain naturel doit éga -
lement permettre d’évacuer les eaux
traitées (effluents) vers les eaux
souterraines, lesquelles migrent vers
les eaux superficielles. Lors de la
migration des eaux, les forces capil -
laires entraînent vers la frange
capillaire, où se logent les racines des
plantes, une partie des éléments
nutritifs qui seront utilisés par les
végétaux qui recouvrent le sol; d’où
l’importance de placer un dispositif
le plus loin possible du plan d’eau
afin que les végétaux de la bande
riveraine consomment le plus
d’éléments nutritifs possible. 

Ainsi, il est nécessaire de connaître
les caractéristiques suivantes du
terrain et du sol naturel :

• l’épaisseur de la couche de sol du
terrain naturel propice à l’épura -
tion des eaux usées : 
•  /niveau du roc
•  /niveau des eaux souterraines

• la perméabilité du sol du terrain
récepteur. 

2.2.2
Emplacement par rapport 
à un lac ou un cours d’eau
L’emplacement d’un dispositif d’éva -
cuation et de traitement des eaux
usées par rapport à un lac ou à un
cours d’eau est vérifiée et comparée
à la norme minimale de localisation
prévue au Règlement Q-2, r.8. 

La distance entre un puits ou une
source servant à l’alimentation en
eau et un dispositif de traitement
étanche ou non étanche ainsi que les
autres normes de localisation ne sont
pas prises en compte lors de la
classification d’un dispositif d’éva -
cuation et de traitement des eaux
usées, puisque la classification évalue
l’impact d’un dispositif sur le lac ou
le cours d’eau situé à proximité.

Bien que les caractéristiques du site
et du sol du terrain naturel condi -
tionnent la performance d’un sys -
tème de traitement par infiltration
dans le sol, la localisation du dispo -
sitif par rapport à un lac ou un cours
d’eau permet, selon divers mécanis -
mes, de réduire la charge polluante
résiduelle. Ainsi, la migration des
eaux traitées vers les eaux souter -
raines et les eaux superficielles
permet, en fonction de la nature des
sols et des caracté ristiques physiques
du milieu, de réduire de manière
significative la charge résiduelle en
phosphore. Cette réduction du
phosphore par le sol permet donc de
minimiser l’impact des systèmes de
traitement sur les lacs et les cours
d’eau.

Il faut donc connaître les caracté -
ristiques des dispositifs de traitement
des eaux usées, celles des sites et du
sol des terrains récepteurs ainsi que
celles relatives à l’emplacement d’un
dispositif par rapport à un lac, à un
cours d’eau, à un marais ou à un étang
pour être en mesure de diagnostiquer
la performance d’un dispositif de
traitement des eaux usées.

2.3
Diagnostic du rendement
L’évaluation du rendement d’un
dispositif d’évacuation et de traite -
ment des eaux usées a pour objectif
de déterminer dans quelle mesure un
dispositif de traitement constitue un
foyer de nuisances ou une source de
contamination. Par conséquent, le
diagnostic du rendement d’un dispo -
sitif est basé sur les informations
disponibles et leur justesse, d’où
l’importance que ce travail soit
effectué par des per sonnes compé -
tentes en la matière.

Le tableau 1 résume, en fonction de
chaque classe et de sa définition, les
critères utilisés pour la classification
ainsi que les mesures correctives.
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Tableau 1
Résumé des critères de classification et mesure corrective selon la classe d’un dispositif 

de traitement des eaux usées 

Classe A Classe B Classe C

Définition
Aucune contamination Source de contamination Source de contamination

indirecte directe

Critères Respecte les normes Ne respectent pas les normes Ne respectent pas les normes
de classification du terrain récepteur. du terrain récepteur et/ou la norme du terrain récepteur et/ou 

d’emplacement par rapport d’emplacement par rapport
Systèmes bien situés par rapport au plan d’eau. au plan d’eau
à un lac ou un cours d’eau 

Présente des signes d’évidence 
visuelle de contamination :
• absence de dispositif;
• déversement des eaux usées 

dans l’environnement;
• conduite de trop-plein;
• résurgences.

Mesure corrective Le Règlement Q-2, r.8 n’exige pas Le Règlement Q-2, r.8 n’exige pas La correction des dispositifs 
la reconstruction d’un dispositif automatiquement la correction d’évacuation et de traitement des eaux
d’évacuation et de traitement des des dispositifs de classe B, mais usées de classe C est obligatoire en
eaux usées de classe A et il n’est pas le rendement de ces dispositifs vertu du Règlement Q-2, r.8, et ce, 
nécessaire de le remplacer même si représente une source indirecte de peu importe qu’un relevé sanitaire
le dispositif n’est pas conforme contamination des eaux souterraines ait contribué ou non à leur 
en tout point. et/ou des eaux superficielles. détermination. 

La mise à niveau de ces dispositifs 
constitue l’une des mesures 
importantes pour assainir et protéger
les lacs et les cours d’eau, d’autant 
plus qu’avec le temps, ces dispositifs 
sont appelés à faire partie de la 
classe C.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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3
Démarche du relevé 
sanitaire 

La présente partie du guide expose la
méthodologie du relevé sanitaire des
dispositifs de traitement des eaux
usées des résidences isolées situées
en bordure d’un lac ou d’un cours
d’eau. En général, le relevé est réalisé
en respectant les étapes suivantes :

• cartographie du territoire;
• portrait du milieu;
• collecte d’informations sur les

dispositifs de traitement existants;
• caractérisation du terrain naturel;
• analyse et présentation des don -

nées;
• rapport.

3.1
Cartographie du territoire
La réalisation d’un relevé sanitaire
implique que l’on dispose d’outils
permettant de colliger les infor -
mations recueillies pour les présenter
sous forme de synthèse. Ainsi, la
première étape du relevé sanitaire
consiste à représenter, sur une carte,
les éléments suivants :

• le lac ou le cours d’eau;
• la délimitation du territoire

cou vert par le relevé sanitaire;
• la topographie;
• le tracé des routes, des chemins et

des cours d’eau;
• l’emplacement des résidences

isolées et des autres bâtiments;
• la numérotation séquentielle des

bâtiments desservis par un dis -
positif d’évacuation et de traite -
ment des eaux usées.

3.2
Portrait du milieu
Dans le contexte du relevé sanitaire,
le portrait du milieu correspond à
la description des caractéristiques du
lac ou du cours d’eau qui présentent
un intérêt pour la réalisation du
relevé sanitaire. Ce portrait vise donc
à situer le milieu dans son environ -
nement physique.

Le portrait du lac ou du cours d’eau
implique de tenir compte des carac -
téristiques du territoire et de toutes
les activités qui peuvent avoir un
impact sur le plan d’eau. Aux fins de
l’étude, les principaux éléments qu’il
faut décrire sont :

• le bassin versant: nom, superficie,
emplacement géographique et
limites administratives;

• les caractéristiques physiques du
milieu : géologie, hydrogéologie,
pédologie, hydrologie et topogra -
phie;

• les activités pratiquées en bordure
du plan d’eau;

• les utilisations de l’eau et du plan
d’eau;

• l’affectation du territoire : récréo -
touristique, industrielle, agricole,
forestière, minière, etc.; 

• la fréquence d’utilisation des
résidences isolées et des autres
bâtiments : utilisation perma -
nente ou saisonnière;

• les infrastructures: réseaux d’aque -
duc, réseaux d’égouts, axes routiers,
axes ferroviaires, barrage, etc.

3.3
Informations de base sur les dis-
positifs de traitement existants 

3.3.1
Collecte des informations sur les dis-
positifs de traitement existants
Les informations de base relatives
aux dispositifs de traitement des eaux
usées sont acquises à partir : 

• de la cartographie du territoire;
• des dossiers de la municipalité sur

le territoire de laquelle se situe le
lac ou le cours d’eau où le relevé
sanitaire est effectué;

• de la visite de chaque résidence. 

La première étape de la collecte des
informations de base consiste à
dresser une table de concordance
entre le numéro séquentiel attribué
à la résidence, l’adresse civique et le
nom du propriétaire de la résidence.
Dans le cas de bâtiments ou d’établis -
sements dont le débit quotidien
d’eaux usées domestiques est supé -
rieur à 3 240 litre par jour, le numéro
séquentiel est suivi d’un astérisque
(*) indiquant que le relevé sanitaire
du dispositif de traitement de cet
établissement relève de la respon -
sabilité du Ministère du Dévelop -
pement durable, de l’Environnement
et des Parcs.
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Table de concordance du relevé sanitaire 

No Adresse Propriétaire

* Établissement sous la responsabilité du MDDEP

À la carte de base et au tableau syn -
thèse s’ajoutent une fiche d’inven -
taire et un croquis individuel qui
permettent de colliger toutes les
informations qui seront utilisées par
les personnes qui sont responsables
du relevé sanitaire.

3.3.2
La fiche d’inventaire
La fiche d’inventaire contient, en
plus des informations de base sur
l’emplacement de chaque résidence,
des renseignements relatifs à la
capacité d’accueil de la résidence, au
type et à l’emplacement du dispositif
de captage en eau potable, au dis -
positif de traitement des eaux usées
(ses caractéristiques et son empla -
cement) ainsi qu’à la nature du sol
du terrain récepteur où est installé le
dispositif de traitement des eaux
usées. En plus des informations de
base, on y trouve toutes les infor -
mations qui, sans être des infor ma -
tions directement reliées au dispositif
de traitement, permettront d’établir
la classe de performance du dispositif
de traitement des eaux usées.

La fiche d’inventaire (voir modèle à
l’annexe A-1) permet ainsi de faire le
suivi de la collecte des infor mations
recueillies au cours du relevé sani -
taire. Cette fiche doit faire état,
au minimum, des informations
sui vantes : 

• capacité d’accueil (nombre de
chambres ou débit); 

• caractéristiques topographiques
du terrain (talus, affleurements,
etc.);  

• année de construction du dispo -
sitif d’évacuation et de traitement
des eaux usées (si disponible);

• composantes du dispositif de
traitement;  

• caractéristiques du dispositif de
traitement et d’évacuation des
eaux par infiltration dans le sol;

• autres informations sur le dispo -
sitif (existence d’un contrat
d’entretien avec un fabricant,
fréquence d’entretien, etc.);

• attestation de conformité et/ou
rapport d’inspection municipal;

• données sur la caractérisation des
sols :
• pente du terrain naturel;
• épaisseur de la couche de sol; 
• perméabilité du sol du terrain

récepteur;
• dénivellation de la surface du

terrain récepteur par rapport au
niveau du lac ou du cours d’eau;

• profondeur d’implantation du
dispositif de traitement ou
d’éva cuation;

• type et superficie du dispositif
d’infiltration; 

• distance du dispositif d’infil-
tration par rapport au lac.

L’année de construction du dispositif
d’évacuation et de traitement des
eaux usées, bien qu’elle ne soit pas
un critère de classification, peut aider
à estimer l’âge du dispositif de
traitement et à apprécier, par le fait
même, les normes qui étaient en
vigueur au moment de l’installation
du dispositif. L’année de construction
de la résidence isolée ou de l’autre
bâtiment peut également fournir
certaines informations à cet effet. 

Il en est de même du contrat d’entre -
tien avec un fabricant de système de
traitement en permettant de vérifier
la qualité du suivi effectué concer -
nant l’entretien et la qualité des rejets.

3.3.3
Le croquis individuel 
Un croquis individuel (voir modèle
à l’annexe A-2) doit être préparé en
vue de la visite de chaque résidence.
Ce croquis présente, à partir de
légendes, l’état du site ainsi que celui
des dispositifs de captage des eaux
souterraines et de traitement et
d’évacuation des eaux usées, la
position des éléments qui permettent
de décrire la situation en ce qui
concerne l’évaluation de la perfor -
mance du dispositif de traitement
des eaux usées de chaque résidence
et les éléments relatifs à la nature du
sol naturel.  

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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3.4
Consultation des archives 
de la municipalité
La consultation des archives de la
municipalité sur le territoire de
laquelle sont situés les dispositifs de
traitement faisant l’objet du relevé
sanitaire permet de colliger, à peu de
frais, une partie de l’information.
Cependant, la quantité et la qualité
des informations disponibles varient
en fonction de chaque municipalité
et selon la période où chaque dis -
positif de traitement a été construit. 

Dans certains cas, les archives de la
municipalité peuvent fournir des
informations sur les caractéristiques
de la résidence, l’emplacement du
dispositif de traitement, les carac -
téristiques du sol du terrain récepteur
et, à l’occasion, un rapport d’inspec -
tion municipal ou une attestation de
conformité. 

Dans certains autres cas, les archives
de la municipalité ne contiennent
pas ou contiennent de manière très
incomplète les informations recher -
chées. Dans ces cas, les informations
seront acquises ou complétées lors
de la visite de chaque résidence isolée. 

Lorsqu’une étude de sol, une attes -
tation de conformité et/ou un
rapport d’inspection municipal sont
disponibles, ces documents doivent
également être consultés en vue de
recueillir l’information nécessaire
conformément au relevé sanitaire.

La visite de terrain permet ainsi de
valider, de mettre à jour ou de colliger
les renseignements nécessaires à la
classification des dispositifs de trai -
tement des eaux usées.

3.5
Visite de chaque résidence 
La visite de chaque résidence cons -
titue l’une des étapes impor tantes du
relevé sanitaire. Cette visite in situ
qui fait suite à l’information obtenue
auprès de la municipalité,  permet de
valider et de mettre à jour les infor -
mations recueillies jusqu’à cette étape
et de colliger ou de compléter les
informations dans les cas où elles
sont manquantes ou incomplètes.

Cette étape doit être réalisée avec
rigueur par des personnes qui pos sè -
dent des connaissances minimales
sur les principes d’épuration par
infiltration dans le sol et sur les
dispositifs utilisés en assainissement
autonome. En général, l’équipe-
terrain effectue une première visite
de chacune des résidences desservies
par un dispositif individuel de
traitement des eaux usées. 

Préalablement à cette première visite
sur le terrain et afin d’évaluer le
dispositif de traitement des eaux
usées, les autorités municipales
devraient informer les propriétaires
des résidences visées par le relevé
sanitaire de la visite qui sera effectuée
par une équipe mandatée par la
municipalité, du moment prévu pour
cette visite, de l’objectif et des étapes
du relevé sanitaire, de l’utilisation
qui sera faite des informations en plus
de fournir le nom de la personne à
contacter, en cas de besoin. 

La visite implique de rencontrer le
propriétaire de chaque résidence ou
une personne qui le représente, en
vue de valider les informations
colligées jusqu’à cette étape ou de
recueillir les informations man -
quantes selon celles déterminées
dans les sections précédentes. 

Cette étape exige de l’équipe-terrain
beaucoup de professionnalisme,
puisque les conclusions du relevé
sanitaire auront des conséquences
pour certains propriétaires et, en
conséquence, ceux-ci doivent être
traités de manière équitable.

Le professionnalisme de l’équipe-
terrain vise également les attitudes
et l’éthique en particulier par rapport
à l’utilisation, à la conservation et 
à la diffusion des informations
recueillies. 

L’étape « visite de chaque résidence »
peut demander de faire plus d’une
visite, mais elle devrait être limitée à
trois, selon la démarche suivante : 

1re visite : si lors de cette première
visite, le propriétaire ou son repré -
sentant n’a pu être contacté, le
responsable du relevé sanitaire laisse
une carte portant la mention sui -
vante : 

« Aux fins du relevé sanitaire des dis -
positifs de traitement des eaux usées du
(lac ______ ou du cours d’eau ________),
l’équipe responsable du relevé terrain est
passée le _________. Une deuxième visite
aura lieu le _____ ou vers le _____ ».
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2e visite : cette visite fait suite à une
première visite non fructueuse et au
message qui a été laissé à la porte de
la résidence. Si lors de cette deuxième
visite, le propriétaire ou son repré -
sentant n’a pu être contacté, le
responsable du relevé sanitaire laisse
une carte portant la mention sui -
vante :

« Aux fins du relevé sanitaire des dis -
positifs de traitement des eaux usées du
(lac ______ ou du cours d’eau ________),
l’équipe responsable du relevé terrain
aurait aimé vous rencontrer lors de leur
visite. Nous vous informons que nous
repasserons à nouveau durant la fin de
semaine du _________ ».

3e visite : cette visite fait suite à une
deuxième visite non fructueuse et au
message qui a été laissé à la porte de
la résidence. Le responsable du relevé
sanitaire laisse une carte portant la
mention suivante :

« Malheureusement, il a été impossible
de vous contacter et nous devons indiquer
«absent» dans le tableau de compilation
des résultats du relevé sanitaire de votre
lac (ou du cours d’eau). Si vous souhaitez
que votre dispositif soit classifié, vous
pouvez contacter M.________ au numéro
suivant : ________________ ».

Dans les cas où les propriétaires ou
leur représentant ne possèdent, au
moment de la visite, aucune infor -
mation sur le dispositif de traitement
des eaux usées de la résidence, la
classification du dispositif devient
impossible et la case remarque du
croquis correspondant à cette
résidence indique: «manque d’infor -
mation ».

La démarche type de la visite terrain
d’un relevé sanitaire des dispositifs
de traitement des eaux usées consiste
à : 

• Vérifier les informations consi -
gnées sur la fiche d’inventaire.

• Dans le cas où aucune information
n’est disponible dans les dossiers
de la municipalité ou que les
informations sont incomplètes, il
est nécessaire de recueillir les
informations prévues à la section
3.3.2.

L’acquisition des informations sur
le dispositif de traitement des eaux
usées consiste en premier lieu
à décrire les composantes en
indiquant dans la fiche d’infor -
mation leurs caractéris tiques
propres (ex. : capacité de la fosses
septique), le type, la superficie,
l’emplacement et la pro fondeur
d’implantation de l’élément épura -
teur ou du champ de polissage.

• Situer sur le croquis le dispositif
d’infiltration par rapport au
bâtiment, au lac ou au cours d’eau,
au marais ou à l’étang. 

L’emplacement du dispositif d’infil -
tration par rapport au dispositif de
captage n’est pas nécessaire, puisque
cette information ne fait pas partie
des critères de classification du
dispositif de traitement des eaux
usées.

• Relever le mode d’alimentation
en eau. Dans le cas où le dispositif
de captage des eaux souterraines
est un puits de surface, une pointe
filtrante ou une source, noter son
emplacement par rapport à la
résidence et par rapport au lac, au
cours d’eau, au marais ou à l’étang.

• Obtenir des informations sur
l’entretien du dispositif de trai -
tement des eaux usées (fréquence
de vidange de la fosse septique,
existence d’un contrat d’entretien
et fréquence d’entretien du sys -
tème de traitement).

• Relever toute observation relative
aux eaux souterraines et au roc
(mesurer si possible, le niveau de
l’eau dans les puits de surface) et
noter la présence d’affleurement
rocheux, de toute résurgence des
eaux souterraines ou tout élément
permettant d’évaluer le niveau des
eaux souterraines ou du roc.

La mesure du niveau d’eau dans
un puits d’observation demeure
la meilleure méthode pour obtenir
le niveau représentatif de la nappe
d’eau souterraine peu profonde.
Par contre, en l’absence de puits
d’observation, d’autres méthodes
permettent d’évaluer le niveau de
l’eau souterraine. Toutefois, ces
méthodes sont moins précises que
les données obtenues par sondage. 

Niveau des eaux d’un puits de
surface : le niveau d’eau dans un
puits de surface peut être repré -
sentatif du niveau de la nappe
d’eau souterraine peu profonde.
Cette façon de procéder demande
cependant de tenir compte des
cernes généralement visibles à
l’intérieur du cuvelage d’un puits
de surface qui s’alimente à partir
de la nappe d’eau souterraine peu
profonde. Il est fortement recom -
mandé de mesurer le niveau de
l’eau et de prendre note du niveau
du cerne de couleur foncée dans
le cuvelage d’un puits de surface.
Cette méthode est toutefois condi -
tionnelle à la possibilité d’ouvrir
le puits de surface après en avoir
informé le propriétaire et avoir
obtenu son autorisation.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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À cet effet, les cernes apparaissant
à l’intérieur du cuvelage d’un puits
de surface fournissent une
indication du niveau de l’eau dans
le puits et, par conséquent, du
niveau des eaux souterraines et,
selon leur intensité, fournissent
des indications sur le niveau de
l’eau ainsi que sa fréquence dans
le cuvelage du puits. Cette mé -
thode d’appréciation du niveau
des eaux souterraines requiert un
minimum de connaissances et
d’expérience pour que la mesure
du niveau des eaux souterraines
corrèle de manière significative le
niveau qui serait obtenu par puits
d’exploration.  

La mesure du niveau d’eau dans
un fossé : la présence d’eau dans
un fossé, ou la présence de suin -
tements dans le talus d’un fossé,
fournit également un aperçu de la
profondeur de la nappe d’eau
souterraine. Toutefois, il faut se
méfier de la représentativité d’une
telle mesure, en particulier au
printemps ou à la suite d’un récent
événement de précipitation.

• Relever la dénivellation entre le
niveau des eaux du lac, du cours
d’eau, du marais ou d’un étang et
la surface du terrain récepteur à
l’endroit où le dispositif d’infil -
tration des eaux est installé dans
le terrain naturel. À l’étape de la
visite de terrain, les informations
sont recueillies auprès du pro -
priétaire ou au moyen d’obser -
vations et de mesures à l’aide
d’outils de base (ruban à mesurer,
clinomètre, sonde, etc.). À ce stade,
il n’est pas prévu de réaliser une
démarche d’expertise poussée sur
la texture, l’épaisseur et la per -
méabilité des sols. Ces infor -
mations seront obtenues lors de
la campagne de caractérisation de
la nature des sols. 

À la suite de cette étape, les infor -
mations acquises sur la nature des
sols doivent être mises en plan. Cela
permet de décider du degré d’ex -
pertise qui sera nécessaire lors de
l’étude de caractérisation des sols.

3.6
Caractérisation du terrain naturel 
L’analyse et la mise en plan des
informations acquises jusqu’à cette
étape permettent, à partir des infor -
mations disponibles sur la nature des
sols, de distinguer les secteurs où les
informations sont insuffisantes et où
une campagne de caractérisation du
terrain naturel est nécessaire et d’en
préciser l’intensité.

Bien que l’étude de caractérisation
prévue à l’article 4.1 du Règlement
sur l’évacuation et le traitement des
eaux usées des résidences isolées vise
l’implantation d’un dispositif de
traitement des eaux usées conforme
au Règlement pour un site précis,
l’étude de caractérisation du terrain

naturel dans le contexte du relevé
sanitaire vise plutôt l’évaluation de
la capacité des dépôts, où sont
implantés les dispositifs, à traiter les
eaux usées et à évacuer les effluents
(épaisseur du dépôt, profondeur des
eaux souterraines, du roc ou d’une
couche imperméable et type de sol
en vue d’établir sa perméabilité). 

En d’autres termes, la campagne de
caractérisation du terrain naturel vise
à déterminer les caractéristiques des
dépôts où sont implantés les dispo -
sitifs de traitement des eaux usées
et à évaluer la capacité des équi -
pements installés à traiter les eaux
usées et à évacuer les effluents.
Comme première démarche pour la
caractérisation des sols, il est judi -
cieux de consulter toutes les sources
d’informations disponibles, dont :

• la cartographie des dépôts de
surface;

• la compilation de la géologie.

Les informations tirées de ces sources
d’information doivent être utilisées
avec discernement et validées sur le
terrain par des expertises réalisées au
moyen de sondages (de tranchées
d’exploration, de forages ou la tech -
nique de la cuillère fendue). 

Afin de déterminer l’étendue des
secteurs et d’établir le potentiel du
sol, un ou plusieurs endroits repré -
sentatifs sont sélectionnés. Les
éléments à prendre en considération
sont en général :

• la topographie du secteur (des -
cription générale); 

• la nature du dépôt de sol qui
compose le terrain récepteur où
sont implantés les dispositifs de
traitement par infiltration; 
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• le niveau du roc, des eaux sou -
terraines ou de toute couche de sol
peu perméable ou imper méable
sous la surface du terrain récep -
teur;

• le niveau de perméabilité du sol
du terrain récepteur au sens du
Règlement Q-2, r.8.

Les éléments énumérés précédem -
ment sont ceux habituellement
utilisés pour effectuer ce genre de
caractérisation, mais ils ne visent pas
un site en particulier comme l’étude
de caractérisation prévue à l’article
4.1 du Règlement Q-2, r.8. La cam -
pagne de caractérisation réalisée dans
le contexte du relevé sanitaire vise
plutôt à identifier les secteurs possé -
dant des caractéristiques communes.

Les caractéristiques doivent être
vérifiées à plus d’un endroit d’un
même secteur, d’abord pour établir
les limites du dépôt et s’assurer de
l’uniformité de ce dépôt (épaisseur
et homogénéité). Ces travaux requiè -
rent une entente avec les proprié -
taires des sites visés par des travaux
de caractérisation, en particulier pour
ceux visés par des terrains où l’on
souhaite réaliser des sondages. 

Dans le contexte du relevé sanitaire,
les résultats de la campagne de carac -
térisation peuvent être extra polés à
un groupe de dispositifs situés dans
un même secteur, en respectant les
règles de similitude dans ce domaine.
L’extrapolation des résultats permet
d’estimer les caractéristiques du sol
de chaque site en vue d’établir la
classe de chaque dispositif de traite -
ment et, par conséquent, le degré
d’impact sur l’environnement. Tou -
tefois, l’extrapolation des résultats
à un groupe de dispositifs est une
opération délicate qui doit être
effectuée par une personne compé -

tente en la matière. Soulignons que
l’extrapolation ne permet pas de tirer
une conclusion en vue de concevoir
un dispositif de traitement à un
endroit précis et ne saurait remplacer
l’étude de sol, tel que le prévoit
l’article 4.1 du Règlement Q-2, r.8.

La nature et la densité des infor -
mations requises pour un secteur
peut varier en fonction des informa -
tions recueillies lors de la visite de
chaque propriété (observations 
sur la topographie et la nature des
sols). Les informations recueillies
lors de la campagne de caracté -
risation servent à compléter la fiche
d’inventaire. 

Tous les résultats obtenus sont
compilés dans des tableaux et indi -
qués sur la carte à grande échelle. Un
exemple de tableau de compi lation
de l’étude de caractérisation est
présenté à l’annexe B.

3.6.1
Cartographie des sols
La cartographie des sols est effectuée
selon des techniques connues et en
fonction des limites de chaque tech -
nique. 

L’annexe B-2 du Guide technique sur
le traitement des eaux usées des rési -
dences isolées sur l’évaluation du site
et du terrain naturel et la fiche d’infor -
mation sur l’application de l’article 4.1
du Règlement sur l’évacuation et le
traitement des eaux usées des résidences
isolées (Q-2, r.8) fournissent des infor -
mations utiles sur les techniques de
caractérisation des sols. Ces docu -
ments sont accessibles sur le site
Internet du ministère du Dévelop -
pement durable, de l’Environnement
et des Parcs (MDDEP).

3.6.2
Perméabilité des sols
Pour déterminer la perméabilité des
sols, on peut recourir aux méthodes
reconnues suivantes :

• l’essai de percolation;
• l’essai de perméabilité;
• la corrélation entre la texture du

sol et sa valeur probable de per -
méabilité à partir de résultats
d’analyse granulométrique en
laboratoire;

• la corrélation entre le taux de
charge hydraulique et les carac -
téristiques physiques du sol d’un
terrain récepteur.

À cet effet, chaque méthode doit être
utilisée en tenant compte de ses
limites et des erreurs inhérentes.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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3.7
Cartographie et rapport 
de caractérisation 
Les informations disponibles sur la
nature des sols qui sont colligées dans
les fiches d’inventaire permettent
de produire une carte à grande
échelle où sont indiquées, à l’aide de
trames, les zones de sol de même
potentiel pour l’épuration des eaux
usées :

• zones où l’épaisseur du terrain
récepteur est :
• < 30 cm de sol
• < 60 cm (zones où les eaux

peuvent s’infiltrer dans au
moins  30 cm de sol en fonction
de la pente - champ de polis-
sage)

• < 120 cm (zones où les eaux
peuvent s’infiltrer dans au
moins 60 cm de sol en fonction
de la pente – filtre à sable hors
sol)

• < 300 cm (zones où les eaux
peuvent s’infiltrer dans au
moins 90 cm de sol en fonction
de la pente – élément épurateur
classique et modifié)

• > 300 cm (zones proposées à
l’implantation d’un puits absor-
bant)

• zone où la pente est : 
• < 10 %
• > 10 % et < 30 %
• > 30 %

Les informations suivantes devraient
également apparaître sur la carte de
compilation des résultats :

• les voies d’accès;
• les habitations;
• les affluents;
• l’emplacement des puits où des

mesures de niveau d’eau ont été
prises;

• l’emplacement et le type de son -
dages.

4
Classification des dispositifs
d’évacuation et de traite-
ment des eaux usées

La classification des dispositifs
d’évacuation et de traitement des
eaux usées s’effectue selon deux
critères: l’emplacement du dispositif
par rapport au plan d’eau et la nature
du sol du terrain récepteur.

L’attribution d’une classe au regard
de l’emplacement consiste à vérifier
si le dispositif respecte, selon le
tableau 2, la norme de localisation
prévue au Règlement par rapport à
un lac, à un cours d’eau, à un marais
ou à un étang.

La distance entre un puits ou une
source servant à l’alimentation en
eau et un système de traitement
étanche ou non étanche n’influence
pas la classification d’un dispositif
d’évacuation et de traitement des eaux
usées compte tenu que l’impact à
établir est celui sur l’environnement.

L’attribution d’une classe en fonction
des caractéristiques du dispositif, de
celles du terrain récepteur ainsi que
des critères de classification applicables
à chaque classe sont présentés au
tableau 2.

Le tableau 3 présente les classes en
fonction de leur définition et des
critères d’attribution de chacune de
ces classes.

16
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Tableau 2
Localisation et caractéristiques du terrain récepteur selon le dispositif de traitement 

et d’évacuation par infiltration dans le sol

Élément de référence Distance minimale du lac, Nature du terrain récepteur
du cours d’eau, du marais, Épaisseur de terrain Perméabilité

de l’étang (m) récepteur (m)

Élément épurateur classique 15 1,2 Perméable 

Élément épurateur modifié 15 1,2 Perméable

Puits absorbant 15 3,0 Très perméable

Filtre à sable hors sol 15* 0,6 Très perméable, 
perméable ou peu perméable

Filtre à sable classique 15 Non permis seul 0,30 cm  Peu perméable 
avec champ de polissage (champ de polissage) ou imperméable

Cabinet à fosse sèche et élément 15 1,2 Très perméable 
épurateur modifié pour les eaux ou  perméable
domestiques 

Installation à vidange périodique N/A Champ d’évacuation n/d
et installation biologique Roc > 0,30 m
(partie champ d’évacuation)

Fosses sèche, terreau N/A Champ d’évacuation n/d
et puits d’évacuation Roc 0,30

Zone d’infiltration (26 juillet 1995 11 0,30 m Perméable et peu perméable
au 20 juillet 2000)  0,60 m Très perméable

Champ de polissage du système 11 0.30 m Perméable et peu perméable 
de biofiltration à base de tourbe 0,60 m Très perméable
(20 juillet 2000 au 31 décembre 
2005) 

Champ de polissage pour tous 15 0,30 m Perméable et peu perméable 
les systèmes (1er janvier 2006) 0,60 m Très perméable

* La distance est mesurée à partir de l’extrémité du remblai.

Guide de réalisation d’un relevé sanitaire des dispositifs d’évacuation 
et de traitement des eaux usées des résidences isolées situées en bordure 
des lacs et des cours d’eau
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4.2
Cartographie des résultats 
de la classification
Les informations disponibles per -
mettent de produire une carte à
grande échelle où tous les dispositifs
d’évacuation et de traitement des
eaux usées sont montrés avec une
indication de leur classe respective
soit à l’aide d’un code de couleur ou
d’un symbole particulier (trame).

• le numéro séquentiel;
• l’adresse de la résidence;
• le nom du propriétaire;
• la classe attribuée au dispositif

d’évacuation et de trai tement des
eaux usées.

Le tableau C-2 présente un résumé
de la répartition des résidences selon
chaque classe où les catégories
«Absence et Manque d’information»
ont été ajoutées.

La compilation de l’ensemble des
résultats de la classification des
dispositifs d’évacuation et de trai -
tement des eaux usées est présentée
sous forme de tableau. Le tableau C-3
présente l’ensemble des résultats où
apparaît, en fonction de chaque
classe, le nombre de résidences
appartenant à cette classe et le
pourcentage.

La classification finale d’un dispositif
d’évacuation et de traitement des
eaux usées doit apparaître sur la fiche
d’inventaire et sur le croquis indi -
viduel de chaque résidence. De plus,
la raison justifiant la classe attribuée
doit être indiquée sur le croquis de
chaque résidence.

4.1
Compilation des résultats 
de la classification
La compilation des résultats de la
classification des dispositifs de trai -
tement et d’évacuation des eaux
usées est présentée sous forme de
tableau. Le tableau C-1 fournit un
exemple de compilation de la clas -
sification des dispositifs de traite -
ment en indiquant pour chaque
résidence les informations suivantes: 

Tableau 3
Classes, définition et critères d’attribution  

Classe Définition Critère
Classe A Aucun foyer de nuisances, source  Les caractéristiques du terrain et du sol naturel respectent les normes du tableau 2.

de contamination indirecte ou directe L’emplacement du dispositif de traitement respecte la norme du tableau 2. 

Classe B Source contamination indirecte L’emplacement du dispositif de traitement ne respecte pas la norme 
du tableau 2.
Les caractéristiques du site et du sol du terrain ne respectent pas la norme 
du tableau 2 relative au terrain récepteur où le système de traitement est installé. 

Classe C Source de contamination directe Absence de dispositif d’évacuation et de traitement des eaux usées
Déversement direct des eaux usées dans l’environnement
Présence d’une conduite de trop-plein
Présence de résurgences
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Relevé sanitaire des dispositifs de traitement des eaux usées

1 Informations générales

Lac/Cours d’eau (nom) : 

Numéro séquentiel : 

Adresse :

Propriétaire :

2 Caractéristiques de la résidence ou de l’autre bâtiment

Résidence permanente Nombre de chambres à coucher : 1 2 3 4 5 6 

Résidence saisonnière Fréquence d’utilisation (jours) :                /années              /mois   Été             Hiver

Autre bâtiment (type) : Capacité d’accueil :                        Débit quotidien :                    l/j

Remarque :

3 Dispositif de captage d’eau potable

Type d’ouvrage de captage : Puits foré Puits de surface Pointe Eau de surface 

Alimentation commune (préciser) :

4.1 Dispositif de traitement des eaux usées - description

Individuel

Communautaire résidences communes #

Municipal nom

Annexe A-1
Modèle fiche d’inventaire
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Caractéristiques du dispositif de traitement et d’évacuation des eaux

(*) Indiquer par une séquence numérique l’ordre des composantes du dispositif de traitement de la résidence

* Désignation des composantes Capacité ou superficie

Système de traitement primaire (autre qu’une fosse septique)

Fosse septique

Puisard 

Élément épurateur classique

Élément épurateur modifié 

Puits absorbant

Filtre à sable hors-sol

Filtre à sable classique

Installation à vidange périodique

Installation biologique

Système de traitement secondaire 

Système de traitement secondaire avancé

Système de traitement tertiaire 

Champ de polissage 

Autre rejet dans l’environnement 

Remarque :

Plan du dispositif de traitement disponible       Oui Non 

Attestation de conformité et/ou rapport d’inspection municipal       Oui Non 

Année de construction du dispositif (si disponible) 19

Fréquence de vidange de la fosse septique Fréquence (année) 1 2 3 4 autre

Dernière vidange 19 Fréquence

Entretien par un fabricant (système de traitement) Contrat Oui Non 

Fréquence

4.2 Dispositif de traitement des eaux usées – État 

Absence de dispositif d’évacuation et de traitement des eaux usées

Déversement direct des eaux usées dans l’environnement 

Conduite de trop-plein

Résurgences

Aucune évidence de contamination de l’environnement (eaux superficielles

Dispositif de traitement conforme aux normes en vigueur au moment de son installation

Remarque :
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4.3 Dispositif de traitement des eaux usées - Emplacement

Distance du dispositif de traitement par rapport au lac, au cours d’eau, au marais ou à un l’étang                    mètres

L’emplacement du dispositif de traitement respecte la norme du tableau 2 Oui Non 

5 Caractérisation du terrain récepteur 
Indiquer le type d’emplacement du système et sa distance par rapport au plan d’eau selon la topographie

• la pente du terrain naturel 

• l’épaisseur de la couche de sol du terrain récepteur

• la perméabilité du sol du terrain récepteur (imperméable, peu perméable, 
perméable, très perméable)

• la dénivellation de la surface du terrain récepteur par rapport au niveau 
du lac ou du cours d’eau

• la profondeur d’implantation du dispositif de traitement ou d’évacuation

• la superficie du dispositif d’infiltration

Les caractéristiques du site et du sol du terrain (où le système de traitement par 
infiltration est installé) respectent la norme du tableau 1 Oui Non 

Pente nulle à moyenne

Lac / cours d’eau

Terrasse

Lac / cours d’eau

Talus en pente forte

Terrasse

Lac / cours d’eau

Pente faible à moyenne
avec mur de soutient

Lac / cours d’eau
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6 Évaluation du dispiositif de traitement des eaux usées

Respecté Non respecté

Le critère de classification relatif à l’emplacement du dispositif 
de traitement d’eaux usées (voir tableau 1)

Le critère de classification relatif à la nature du terrain récepteur (voir tableau 2)

Croquis terrain

7 Classification du dispositif de traitement des eaux usées 

Classe du dispositif de traitement des eaux usées de la résidence # A B C

Lac / cours d’eau
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Annexe A-2
Modèle croquis individuel

Lac :

Classification : Propriétaire : Chalet no :

Remarque :

STP

VP VT P

STSA STS STT

Route

Fosse septique Élément épurateur
Système de 

traitement primaire

Fosse de rétention
vidange périodique

Fosse de rétention
vidange totale

Station de pompage Tuyau de trop plein Regorgement Puisard ou 
puits absorbant

Rivage

Système de 
traitement secondaire avancé

Système de 
traitement secondaire

Système de 
traitement tertiaire

Fosse sèche

Résidence

Ruisseau Fossé
Puits tubé SourcePuits

de surface
Puits 

instantané
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Annexe B
Résultats de la caractérisation des sols

Tableau B-1 Synthèse de la nature des sols

Emplacement Type d’observation (�) Résultats (*)

Forage (m)  Puits 

2 1,5 sol perméable sur 1,2 m
nappe d’eau à 1,3 m

14 - nappe d’eau à 1,2

24 0,9 roc à 0,9 m

42 1,8 - sol perméable sur 1,0 m
sol imperméable à 1,0 m

� : Indiquer d’où provient l’information apparaissant dans la colonne Résultats.

* : Indiquer la conclusion de l’observation (ex. : nappe à 0,60 cm, sol imperméable, etc.). 
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Annexe C
Résultats de la classification des dispositifs d’évacuation et de traitement des eaux usées

Tableau C-1   Compilation des résultats de la classification

No Adresse Propriétaire Classe

Tableau C-2 : Répartition des résultats par classe 

Classe Numéro des résidences appartenant à cette classe

A

B

C

Absence 

Manque d’information

Tableau C-3   Résumé de la classification

Classification No de la résidence Pourcentage 

A

B

C
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Pour tout renseignement, vous pouvez 
communiquer avec le Centre d’information 

du ministère du Développement durable, 
de l’Environnement et des Parcs :

Téléphone : 418 521-3830 
1 800 561-1616 (sans frais) 

Télécopieur :       418 646-5974 
Courriel : info@mddep.gouv.qc.ca 
Internet : www.mddep.gouv.qc.ca

7003-07-09
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